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« Effet des perturbations d’origine 
anthropique sur deux espèces 

d’importance culturelle » 

 

 
La forêt boréale est soumise à de nombreuses perturbations qui affectent le 
paysage, les espèces végétales et animales, mais aussi la culture de certaines 
populations humaines. C’est notamment le cas des communautés 
autochtones, dont le mode de vie dépend d’espèces d’importance culturelle 
pour la pratique d’activités traditionnelles. Étudier les espèces d’importance 
culturelle permet de comprendre les conséquences environnementales et 
culturelles des perturbations. Cette thèse se concentre sur deux espèces 
d’importance culturelle valorisées par les autochtones pour leur 
consommation à des fins médicinales et nutritionnelles : Rhododendron 
groenlandicum (thé du Labrador) et Vaccinium angustifolium (bleuet à 
feuilles étroites). Pour obtenir un portrait complet de l’effet des perturbations, 
quatre perturbations sont étudiées : les changements climatiques, les coupes 
forestières, et les perturbations liées avec la présence d’une mine ou d’une 
ligne de transport hydroélectrique. 

 
Les changements climatiques et les coupes, surtout s’ils sont élevés, 
entraîneront une diminution de la présence des deux espèces dans le 
paysage boréal. Cette diminution sera due à une augmentation de la 
proportion de feuillus dans le paysage, défavorables à la présence des deux 
espèces étudiées. La présence d’une mine entraîne une diminution du 
potentiel médicinal de R. groenlandicum, tandis que la présence d’une ligne 
hydroélectrique entraîne une augmentation de ce potentiel. Le potentiel 
nutritionnel de V. angustifolium n’était pas affecté par ces deux perturbations. 
Il est cependant nécessaire d’évaluer la présence de polluants avant de 
conclure quant aux effets sur la santé humaine. L’effet du sol a également été 
évalué pour V. angustifolium, ce qui a permis de trouver certaines bactéries 
qui amélioraient son potentiel nutritionnel. 

 
Cette thèse met en lumière les effets complexes des perturbations sur les 
espèces d’importance culturelle, et la nécessité d’utiliser différentes 
approches pour les étudier adéquatement. Les effets des perturbations sont 
multiples, peuvent interagir, et ne sont pas toujours facilement visibles au 
premier abord. Il est donc important d’évaluer l’effet des perturbations sur les 
espèces végétales de façon complète afin de mieux comprendre les 
conséquences qui en découlent et de prendre les décisions adaptées pour 
limiter ces conséquences. 
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